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Chaque jour, le Commandant de la Goélette doit rendre compte de la situation du navire en précisant 

quelques constantes : position du navire, route, vitesse, réserves, … une synthèse sur les activités et 

bien sûr les aléas rencontrés. 

 En mer, l’absence de vent s’appelle la « Pétole ». Deux choix possibles :  

- Attendre que le vent monte et accepter la dérive due aux courants marins. Inconvénient, cela 

peut accroitre considérablement la distance et le temps nécessaire pour ateindre le but. 

 

- Utiliser la risée « Volvo » ou « Yanmar » ou autres, c’est-à-dire mettre la bourrique (le 

moteur) en route et faire route vers le port prévu pour l’escale. Inconvénient, consommation 

de carburant, bruit, le navire moins appuyé par la voile peut rouler davantage. 

 

Cependant, le choix d’utiliser la propulsion mécanique s’impose de lui-même quand des impératifs de 

timing entrent dans l’équation. 


